
LE RECOUVREMENT DE L’ÉGLISE

(Vendredi – première séance de la matinée)

Mes sage quatre

Le recouvrement de l’église comme la maison de Dieu et la ville de Dieu
telles qu’elles sont décrites dans Esdras et Néhémie

Lec ture biblique : Esd 7.6-10, 21, 27-28 ; 8.21-23 ; 10.1 ; Ne 1.1-11 ; 2.4, 10, 17-20 ;
3.1-6 ; 4.4-5, 9 ; 5.10, 14-19 ; 8.1-4, 8-9, 14

I. Le recouvrement d’un reste des enfants d’Israël sauvés de Babylone et
revenus à Jérusalem pour reconstruire le temple et la ville typifie le
recouvrement par le Sei gneur d’un reste dans l’église, un reste sorti de la 
divi sion et de la con fu sion présentes, puis revenu au ter rain originel de
l’unité, pour l’édification de l’église comme la maison de Dieu et le
royaume de Dieu—Ap 17.1-6 ; 18.2, 4a :

A. Le peuple de Dieu a besoin d’être rescapé de Babylone pour revenir au ter rain
unique de l’unité—Dt 12.5, 11-14 ; Ps 133 ; Ap 1.11.

B. Le peuple de Dieu a besoin d’être recouvré pour revenir à la réjouissance du
Christ insondablement riche comme l’Esprit tout-inclusif, typifié par le bon
pays—Ep 3.8 ; Ga 3.14 ; Dt 8.7-10 ; Col 1.12 ; 2.6-7.

C. Dans le recouvrement de l’église nous bâtissons le Corps de Christ, le temple
de Dieu, la maison de Dieu—Ep 4.11-16 ; 1 Co 3.9-17.

D. Dans le recouvrement de l’église, nous menons la vie du royaume pour régner
dans la vie dans la réalité du royaume de Dieu—Rm 14.17 ; 5.17 ; cf. Mt 5.3, 8 ;
6.6, 14-15, 20-21 ; 7.13-14.

E. Cela accomplit l’intention originelle de Dieu d’obtenir un homme corporatif
qui L’exprime conformément à Son image, et qui Le représente avec Sa dom i -
na tion—Gn 1.26.

II. Le Sei gneur suscita Esdras pour qu’il fortifie et enrichisse Son recouvre -
ment—Esd 7.6-10 :

A. Esdras était un sacrificateur et aussi un scribe, qualifié pour la loi de Dieu.
Étant ce genre de personne, Esdras avait la capacité de répondre au besoin—v. 
21 :
1. Un sacrificateur est une personne qui est mélangée au Sei gneur et saturée

de Lui. Esdras était ce genre de personne—8.21-23.
2. Esdras était un homme qui faisait confiance à Dieu, était un avec Dieu,

était douée pour la Parole de Dieu et connaissait le cœur de Dieu, le désir
de Dieu et l’économie de Dieu—7.27-28 ; 10.1.

3. Esdras était un avec le Sei gneur grâce à son con tact continuel avec Lui ; de 
ce fait, il n’était pas un scribe de la lettre, mais un scribe sac er do tal—Ne
8.1-2, 8-9.

4. Esdras ne dit rien de nou veau ; il annonçait ce que Moïse avait déjà
prononcé—Esd 7.6 ; Ne 8.14.

B. Dans le recouvrement du Sei gneur, nous avons besoin de nombreux Esdras,
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d’enseignants qui contactent Dieu dans leur ser vice sac er do tal, qui sont
saturés de Dieu, sont un avec Dieu et remplis de Lui, et sont experts dans la
Parole de Dieu ; voilà le genre de personne qualifiée pour être un enseignant
dans le recouvrement du Sei gneur—Mt 13.52 ; 2 Co 3.5-6 ; 1 Tm 2.7.

C. Esdras reconstitua le peuple d’Israël en leur enseignant les vérités célestes
pour qu’Israël puisse devenir le témoignage de Dieu—Ne 8.1-4, 8 :
1. L’intention de Dieu à l’égard d’Israël est d’obtenir sur terre un peuple

divinement constitué pour qu’il soit Son témoignage. Pour que cela soit
pos si ble, ce peuple doit être reconstitué par la parole de Dieu—Es 49.6 ;
60.1-3.

2. Après le retour de captivité, le peuple était encore indiscipliné, car tous
étaient nés et avaient été élevés à Babylone et étaient devenus des Babylo -
niens de par leur con sti tu tion :
a. L’élément babylonien avait été forgé en eux et s’était constitué dans leur 

être—Za 3.3-5.
b. Après qu’ils furent revenus au pays de leurs pères pour être des citoyens 

de la nation d’Israël, ils avaient besoin d’être reconstitués.
3. L’enseignement et la recon sti tu tion étaient nécessaires pour amener le

peuple de Dieu dans une cul ture conforme à Dieu, une cul ture qui expri -
mait Dieu ; ce genre de cul ture exige beaucoup d’instruction—Ne 8.8 :
a. Esdras fut très utile à ce moment-là, car il portait la totalité de la cons -

titution et de la cul ture céleste et divine, et il était la personne à travers
laquelle le peuple pouvait être reconstitué par la parole de Dieu—v. 1-2.

b. Esdras pouvait aider le peuple de Dieu à Le connaître, pas seulement de 
manière générale, mais en suivant ce que Dieu avait dit—v. 8.

4. Pour reconstituer le peuple de Dieu, il était nécessaire de l’instruire par la
parole qui sort de la bouche de Dieu et exprime Dieu—Ps 119.2, 9, 105, 130, 
140 :
a. Reconstituer les enfants de Dieu revient à les instruire en les plaçant

dans la parole de Dieu, afin qu’ils puissent être saturés par la parole—
Col 3.16.

b. Lorsque la parole de Dieu opère au-dedans de nous, l’Esprit de Dieu, qui 
est Dieu Lui-même, dis pense spontanément au moyen de la parole la
nature et l’élément de Dieu dans notre être ; c’est ainsi que nous
sommes reconstitués—2 Tm 3.16-17.

5. À la suite du ministère d’Esdras pour reconstituer Israël, (en typologie)
Israël devint une nation particulière, une nation sanctifiée et séparée pour
Dieu, qui exprime Dieu—Es 49.6 ; 60.1-3 ; Za 4.2 :
a. Les israélites furent imprégnés par la pensée de Dieu, par les considéra -

tions de Dieu et par tout ce que Dieu est ; cela fit d’eux la repro duc tion
de Dieu.

b. Par ce genre de con sti tu tion divine tous devinrent Dieu en vie et en
nature ; en conséquence, ils devinrent une nation divine exprimant le
caractère divin—1 P 2.9.

c. Les captifs revenus furent reconstitués personnellement et collective -
ment pour devenir le témoignage de Dieu.
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D. Dans le recouvrement du Sei gneur aujourd’hui, nous avons besoin de nombreux 
Esdras qui fassent une œuvre de puri fi ca tion et con stit u ent le peuple de Dieu
en l’instruisant sur les vérités divines, pour que tous puissent être le témoi -
gnage de Dieu, Son expres sion cor po ra tive sur terre—2 Tm 2.2, 15 ; 1 Tm 3.15.

III. Le point cru cial dans le livre de Néhémie est que la ville de Jérusalem
avec sa muraille était une défense et une pro tec tion pour la famille de
Dieu à l’intérieur de la ville :

A. La recon struc tion de la maison de Dieu typifie le recouvrement par Dieu de
l’église tombée dans la dégradation, et la recon struc tion du mur de la ville de
Jérusalem typifie le recouvrement par Dieu de Son royaume ; Dieu construit
Sa maison et Son royaume simultanément—Mt 16.18-19.

B. La ville de Dieu est l’église agrandie, fortifiée et édifiée comme le centre gou -
vernemental à partir duquel Dieu règne dans Son royaume ; finalement, dans
l’économie de Dieu, la maison de Dieu devient la ville sainte, la Nou velle
Jérusalem, comme l’habitation éternelle de Dieu et le centre gouvernemental
dans Son royaume éternel—Ap 21.2-3, 22 ; 22.3.

C. Lorsque Christ est réel pour nous comme notre vie et que nous nous réjouis -
sons de Lui, nous avons l’église comme la maison de Dieu ; si nous allons plus
loin et connaissons en réalité Son autorité comme la Tête, la maison s’agran -
dira pour être la ville, le royaume de Dieu—Ep 1.22-23 ; 4.15 ; Ap 22.1.

D. La pugnacité de Néhémie nous montre le besoin d’avoir une combativité
adéquate dans le recouvrement du Sei gneur aujourd’hui :
1. Les chefs des Moabites et des Ammonites étaient très mécontents de

Néhémie parce qu’il cherchait le bien des enfants d’Israël ; ces descen dants 
de l’accroissement impur de Loth haïssaient et méprisaient les enfants
d’Israël—Ne 2.10, 19 ; cf. Ez 25.3, 8.

2. En ce qui concerne la moquerie, le mépris et la réprobation des opposants,
Néhémie était pur et pugnace, jamais lâche—Ne 2.17-20 ; 3.1-6 ; cf. Ac
4.29-31 ; 1 Th 2.2 ; 2 Tm 1.7-8.

3. Ce sont les combattants qui reçoivent l’aide de Dieu ; comme Néhémie,
l’apôtre Paul s’était allié à Dieu et reconnut l’assistance de Dieu au sein de
cette alli ance—Ac 26.21-22.

4. La combativité de Néhémie, une vertu de son comportement humain,
montre que notre capacité, notre habileté et nos vertus naturelles doivent
passer par la croix de Christ et être amenées dans la résurrection, dans
l’Esprit comme le parachèvement du Dieu trinitaire, afin qu’elles soient
utiles à Dieu pour l’accomplissement de Son économie.

5. Néhémie ne vivait pas selon son homme natu rel, mais en résurrection ; il
était un modèle de ce que devrait être un leader parmi le peuple de Dieu ; il 
était combatif (cf. Ne 2.1-8), mais sa pugnacité s’accompagnait d’autres
caractéristiques :
a. En ce qui concerne sa rela tion avec Dieu, il était une personne qui

aimait Dieu ainsi que les intérêts de Dieu sur terre, y compris la Terre
sainte (qui représente Christ), le temple saint (qui représente l’église),
et la ville sainte (qui représente le royaume de Dieu)—cf. 2 Tm 3.1-5.
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b. Étant une personne qui aimait Dieu, Néhémie priait à Dieu afin de Le
contacter en com mu nion ; pour la recon struc tion du mur, Néhémie saisit 
fermement la parole de Dieu et s’appuyait sur elle pour prier—Ne
1.1-11 ; 2.4 ; 4.4-5, 9.

c. Néhémie avait confiance en Dieu et devint même un avec Dieu ; en
conséquence, il devint le représentant de Dieu—5.19 ; cf. 2 Co 5.20.

d. En ce qui concerne sa rela tion avec les hommes, Néhémie était absolu -
ment désintéressé, ne cherchant jamais à servir ses propres intérêts ou
lui-même ; il était toujours disposé à sacrifier ce qu’il avait pour le bien
du peuple et de la nation—Ne 4.18 ; 5.10, 14-19 ; 13.27-30.

E. La grande et haute muraille autour de la ville sainte sert à nous séparer pour
Dieu, à protéger les intérêts de Dieu et à l’expression de Dieu :
1. La fonction du mur de la ville est de séparer, de sanctifier la ville pour

Dieu, de tout ce qui n’est pas Dieu, faisant de celle-ci la ville sainte—Ap
21.2a, 10b ; 1 P 1.15-16 ; 2 Co 6.14–7.1 :
a. Le mur de la ville sainte, la Nou velle Jérusalem, est bâti avec le jaspe,

et ses fondements sont parés de toutes sortes de pierres précieuses—Ap
21.18-20 :
1) Par la croissance dans la vie di vine en Christ qui est la pi erre

précieuse (1 P 2.4), nous sommes transformés en pierres précieuses (1 
Co 3.12a).

2) Les pierres précieuses indiquent la trans for ma tion ; plus nous
sommes transformés, plus nous sommes mis à part—Rm 12.2.

b. Alors que le tra vail de trans for ma tion de l’Esprit se poursuit dans la vie
divine, nous, les pierres précieuses transformées, sommes édifiés ensem -
ble pour devenir un mur complet avec ses fondements—1 Co 3.6-12a.

2. La fonction du mur de la ville est de protéger les intérêts des richesses de
la divinité de Dieu sur terre et des accomplissements du Christ parachevé ; 
nous devons déployer la vérité pure de la Parole pour cette pro tec tion—cf.
Jn 17.17.

3. La fonction du mur de la ville est d’exprimer Dieu ; l’aspect de Dieu est
celui du jaspe, et le mur de jaspe signifie que toute la ville, l’expression col -
lec tive de Dieu dans l’éternité, a l’apparence de Dieu—Ap 4.3 ; 21.18.

Extraits du ministère :

LA RESPONSABILITÉ DES ANCIENS
D’ENSEIGNER LES VÉRITÉS AUX SAINTS

Dans la vie d’église aujourd’hui, la responsabilité principale des anciens est
d’enseigner aux saints les vérités. La Bible dit qu’une des qual i fi ca tions des
anciens est leur apti tude à enseigner (1 Tm 3.2). Paul nous dit que certains anciens 
n’ont peut-être pas d’emploi, mais qu’ils « travaillent dans la parole et
l’enseignement » et devraient donc avoir leurs besoins pourvus par l’église
(5.17-18). Cependant, j’ai observé que certains anciens manquent de connaissance
de la vérité et aussi de la clarté qui leur permet de savoir si un sujet ou un autre
fait partie de la vérité.
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Permettez-moi de vérifier avec vous concernant l’invocation du nom du Sei -
gneur. Invoquer le nom du Sei gneur est-il une vérité ? Non, ce n’en est pas.
Invoquer le nom du Sei gneur est nécessaire, et nous avons besoin d’avoir cette pra -
tique au cours de notre vie quotidienne, mais invoquer le nom du Sei gneur n’est
pas une vérité. De la même manière, le baptême, le presbytère, le lavage des pieds
et prier-lire ne sont pas des vérités. En revanche, la jus ti fi ca tion par la foi est une
vérité. La régénération, la sanc ti fi ca tion, le renouvellement, la trans for ma tion, la
con for ma tion et la trans fig u ra tion, devenir Dieu dans la vie et la nature mais pas
dans la Déité – toutes ces choses sont des vérités.

Certains anciens peuvent parler des pra tiques de vie comme invoquer le nom
du Sei gneur, prier-lire, prier sans cesse, ne pas étouffer l’Esprit et ne pas mépriser
la prophétie, mais ils ne savent pas com ment enseigner les vérités aux saints. Par
exemple, si on les interroge au sujet de la sanc ti fi ca tion, ils pourront peut-être
seulement dire qu’être sanctifié signifie être séparé pour Dieu. Si on leur demande
ce qu’est la différence entre la sanc ti fi ca tion et le renouvellement, ils ne pourront
peut-être pas l’expliquer. En conséquence, je répète une fois encore que tous les
anciens ont besoin de connaître les vérités et d’être capables de les enseigner aux
autres.

Tous les anciens ont besoin de passer du temps à apprendre les vérités. Ceci est 
le devoir, la responsabilité d’un ancien. Quiconque accepte la fonction d’ancien doit
saisir cette responsabilité. Comme Esdras, tous les anciens et collaborateurs
doivent être compétents dans la Parole de Dieu.

UNE GRANDE FAMINE SUR TOUTE LA TERRE

Sur toute la terre, il y a une grande famine par rap port à la Parole de Dieu.
Dans la chrétienté aujourd’hui, tant dans le catholicisme que le protestantisme, il y 
a très peu d’enseignement de la vérité. Dans de nombreux endroits, au lieu de la
vérité, les super sti tions et pra tiques païennes sont courantes. Par exemple, dans
toute l’Amérique latine, la vérité est très peu présente. Je crois que cela est la
raison pour laquelle nos pub li ca tions, qui débordent de vérité, sont aussi bien
reçues ici. En Amérique latine, les gens qui aiment Dieu aiment aussi nos pub li ca -
tions. Ces ouvrages ouvrent toute la Bible de la première à la dernière page.

LA NÉCESSITÉ QU’ESDRAS CONSTITUE
LE PEUPLE PAR LES VÉRITÉS CÉLESTES

Frère Nee et moi avons passé beaucoup de temps à creuser la Parole pour
devenir aptes. La plupart des choses que j’ai apprises ont été imprimées. Nous
avons presque complété l’Étude de vie de toutes les Écritures, et nous avons
commencé ce que nous intitulons l’étude de cristallisation. Aujourd’hui, il faut des
Zorobabel, mais plus encore, il faut des Esdras. Il serait déplacé qu’un ancien
prenne des décisions et s’attende à ce que les saints les suivent sans qu’il ne leur
rende visite pour leur transmettre les vérités. La véritable fonction d’ancien n’est
pas d’affirmer l’autorité, mais de rendre visite aux saints et de les paître, les
nourrir et prendre soin d’eux en les instruisant dans les vérités. Aujourd’hui, nous
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avons besoin de nombreux Esdras qui enseignent aux hommes, qui les instruisent
et les con stit u ent grâce aux vérités célestes.

DES TYPES DES RICHESSES DE CHRIST

Je rends grâce au Sei gneur que même si nous avons encore beaucoup de
lacunes, pour Son propre bien, Il a répandu Son recouvrement, avec Ses richesses,
à plus de deux milles villes sur toute la terre. Lorsque les Israélites revinrent à
Jérusalem, le Sei gneur les suscita, ils se levèrent, montèrent et amenèrent 5 400
récipients d’or et d’argent (Esd 1.7-11). C’étaient les récipients que Nabuchodo -
nosor avait apportés de Jérusalem et avait mis dans la maison de ses dieux. Pen -
dant le pre mier retour de la captivité, tous ces récipients furent ramenés à
Jérusalem, et ils typifient les richesses de Christ. Après mon arrivée dans ce pays,
j’ai donné des mes sages sur les richesses de Christ, et ai aussi écrit un cantique sur 
les richesses insondables de Christ (Hymns, n° 542). Dans Éphésiens 3.8, Paul
parle non seulement des richesses de Christ, mais des richesses insondables de
Christ. Aujourd’hui, la jouissance des richesses de Christ arrive par Sa parole.

LE SEIGNEUR AVANCE DANS SON RECOUVREMENT AU MOYEN DE SA PAROLE

Dans Son recouvrement, le Sei gneur avance par Sa parole, par la vérité. Sa
parole est dans la Bible, mais la Bible requiert une interprétation correcte, qui se
trouve dans les études de vie. Si les collaborateurs et les anciens étudiaient toutes
nos pub li ca tions, il y aurait beaucoup d’Esdras dans le recouvrement du Sei gneur
qui constitueraient le peuple de Dieu avec les vérités célestes. (Life-study of Ezra,
p. 33-35.)

LA RECONSTITUTION DE LA NATION DES ÉLUS DE DIEU

Revenir à Dieu
en rev enant à Sa loi, à Sa parole

Pour être reconstitués, nous avons besoin de revenir à Dieu en rev enant à Sa
loi, c’est-à-dire à Sa parole (Ne 8). Supposons qu’une personne déchue souhaite
revenir à Dieu. Pour revenir à Dieu, elle doit revenir à la parole de Dieu. Personne
ne peut revenir à Dieu sans revenir à Sa parole.

La parole de Dieu nous reconstitue. Nous avons tous notre propre dis po si tion et 
comportement habituels, mais Dieu est capa ble de nous reconstituer au moyen de
Sa parole. Voilà pourquoi nous avons besoin de lire la Bible.

La parole de Dieu nous reconstitue. Nous avons tous notre propre sorte de dis -
po si tion, de comportement habituel, mais Dieu est capa ble de nous reconstituer
grâce à Sa parole. Pour cette raison nous avons besoin de lire la Bible. La parole de
Dieu change petit à petit notre intel lect et notre façon de penser. La parole de Dieu
est un avec l’Esprit (Ep 6.17). Lorsque la parole Dieu opère en nous, l’Esprit, au
travers de la parole, dis pense spontanément la nature de Dieu avec l’élément de
Dieu dans notre être. Il se peut même que nous ne soyons pas conscients que cette
dis pen sa tion s’opère en nous. De cette manière nous sommes reconstitués.

La plupart de ceux qui étaient revenus à Jérusalem de la captivité à Babylone

38



étaient nés non pas à Israël, mais à Babylone, et c’était là qu’ils avaient grandi.
L’élément babylonien avait été forgé en eux et constitué dans leur être. En
conséquence, après leur retour au pays de leurs pères pour être les citoyens de la
nation d’Israël, ils avaient besoin de recon sti tu tion. Esdras fut très utile pour
accomplir cela car il était quelqu’un à travers qui les hommes pouvaient être
reconstitués par la parole de Dieu.

La con sti tu tion d’une personne est le fondement pour la con sti tu tion d’une
nation. Une nation n’est pas juste une organi sa tion, mais aussi une con sti tu tion.
Cela est particulièrement vrai d’une armée nationale. L’armée des États-Unis, par
exemple, est constituée par de nombreux éléments, et ces éléments permettent aux 
soldats individuels d’être reconstitués comme des par ties de l’armée. En consé -
quence, l’armée est une con sti tu tion, pas seulement une organi sa tion.

Vis-à-vis d’Israël, Dieu avait l’intention d’obtenir sur terre un peuple
divinement constitué, pour qu’il soit Son témoignage. Pour que le peuple de Dieu
soit Son témoignage, il devait être reconstitué par la parole de Dieu. Sous Esdras
et Néhémie, les enfants d’Israël revenus furent collectivement constitués par et
avec Dieu, au moyen de Sa parole, pour devenir une nation qui est le témoignage
de Dieu.

Tout le peuple d’Israël se réunissait comme un seul homme
et disait à Esdras d’apporter le livre
de la loi de Moïse pour qu’il leur lise

D’après Néhémie 8.1-8, tout le peuple d’Israël se réunit comme un seul homme
devant la porte des Eaux et dit à Esdras d’apporter le livre de la loi de Moïse pour
le leur lire. Esdras fit cela et bénit Jéhovah, le grand Dieu, et tout le peuple
répondit : « Amen, amen » en levant leurs mains ; et ils adorèrent Jéhovah avec la
face contre terre. Cela indique qu’Israël rebelle avait été complètement convaincu
et totalement soumis par la parole de Dieu déclarée au travers de Moïse.

La parole de Dieu est le fondement ferme pour que l’Esprit de Dieu, qui est
Dieu Lui-même, dis pense l’élément de Dieu dans notre être pour que nous soyons
constitués de Dieu. Cela devrait être notre expérience personnelle jour après jour.
Lorsque nous nous rassemblons, nous devrions même lire davantage la parole de
Dieu. Faire cela revient à se réunir à la manière de la con sti tu tion divine.

Pour être reconstitués, nous devons lire les soixante-six livres de la Bible
encore et encore. Ayant moi-même lu la Bible depuis plus de soixante-cinq ans, je
peux témoigner que j’ai été reconstitué par la lec ture quotidienne de la Parole.
Chaque jour, je suis de plus en plus reconstitué.

Néhémie, Esdras et les Lévites chargent tout le peuple
de sanctifier ce jour pour Jéhovah leur Dieu

Néhémie, le gouverneur, Esdras le sacrificateur et scribe, et les Lévites qui
aidaient à enseigner le peuple, chargèrent le peuple de sanctifier ce jour pour
Jéhovah leur Dieu et à ne pas faire le deuil ni pleurer, car tous se mirent à pleurer
lorsqu’ils entendirent les paroles de la loi. Néhémie les chargea d’aller se réjouir et
festoyer, sans être affligés. C’était dur pour le peuple de faire cela, parce qu’ils
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avaient tous été convaincus et soumis par la parole, comprenant qu’ils étaient
pécheurs (v. 9-10a). Néhémie leur dit : « Ne vous affligez pas, car la joie de l’Éternel 
est votre force » (v. 10b). Ensuite, ils s’en allèrent tous « pour manger et boire, pour
envoyer des parts, et pour se livrer à de grandes réjouissances » (v. 12).

Les chefs des maisons des pères, les sacrificateurs et les Lévites
rassemblés devant Esdras pour gagner de la perspicacité

au sujet des mots de la loi

Le second jour, les chefs des maisons des pères, les sacrificateurs et les Lévites
étaient rassemblés devant Esdras le scribe, afin de trouver la lumière dans les
paroles de la loi (v. 13). Aujourd’hui, beaucoup de personnes lisent la Bible sans la
comprendre. Qui, aujourd’hui, est sagace dans la parole de la Bible ? Ici, au verset
13, « être attentifs » renvoie au sens intrinsèque. Nous avons tous besoin d’aide
pour voir la sig ni fi ca tion immanente de la parole de la Bible.

Les vers ets 14 à 18 nous disent qu’ils trouvèrent dans la loi que Jéhovah avait
prescrite aux enfants d’Israël qu’ils devaient habiter dans des huttes pen dant la
fête du septième mois (la fête des Huttes) et qu’ils devaient publier et proclamer
dans leurs villes et à Jérusalem que tous devaient aller à la montagne et apporter
des branches d’olivier et des branchages d’autres arbres pour construire des huttes. 
Toute l’assemblée obéit pen dant sept jours avec grande allégresse, et jour après
jour, Esdras lut le livre de la loi de Dieu. Le huitième jour, il y eut une assemblée
solennelle, conformément au décret. Cela indique que tous agirent conformément à 
toute la loi, avec ses commandements, ses statuts (le supplément des commande -
ments), et les décrets (jugements). Ils connurent un réveil et devinrent une nation
nou velle, constituée par et avec la parole. (Life-study of Nehemiah, p. 17-20.)

LES CARACTÉRISTIQUES PARTICULIÈRES DE NÉHÉMIE

Comme l’un des chefs revenus de la captivité, Néhémie avait des traits
particuliers et spéciaux.

Une personne agréable
avec une atti tude et un comportement adéquats

Néhémie, échanson du roi, devait être quelqu’un de doux et agréable à
l’attitude toujours adéquate. Il n’était jamais triste en présence du roi (Ne 2.1b). Si
Néhémie n’avait pas été agréable quand il faisait ce que demandait le roi, ce der -
nier ne lui aurait jamais permis de continuer à son poste de chef des échansons.

Une personne qui aimait Dieu et Ses intérêts sur terre

Néhémie aimait Dieu et Ses intérêts sur terre concernant Son économie. Ces
intérêts comprenaient le bon pays, le temple et la ville de Jérusalem, toutes étant
des choses que Néhémie aimait. Même s’il était quelqu’un de commun, sans rang
équivalent à celui de roi ou de capitaine des armées, il prenait soin des intérêts de
Dieu sur terre.

Il priait pour contacter Dieu en com mu nion

Néhémie était aussi quelqu’un qui priait à Dieu pour Le contacter en com mu -
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nion. Lorsqu’il entendit que le peuple à Jérusalem souffrait, que le mur de
Jérusalem était démoli et ses portes ayant été brûlées, il pleura, fit deuil, jeûna et
pria (1.2-4). Au verset 11, il pria : « Que ton oreille soit donc atten tive […] à ton
serviteur. » Ici, Néhémie priait pour trouver faveur aux yeux du roi. Lorsque le roi
lui demanda ce qu’il souhaitait, Néhémie « pria au Dieu des cieux » (2.4).

Une personne qui avait confiance en Dieu et était un avec Lui

De plus, Néhémie était une personne qui avait confiance en Dieu et était un
avec Lui. Dieu plaçait des fardeaux sur ses épaules, mais Néhémie avait confiance
que Dieu porterait ces fardeaux. Il savait que la bonne main de Dieu était sur lui
(v. 8, 18) et demanda à Dieu qu’Il se souvienne de lui (5.19 ; 13.14, 31). Cela
indique qu’il faisait confiance à Dieu et était un avec Dieu.

Ce n’était pas facile pour Dieu de gagner une personne comme Néhémie. Son
statut et sa pro fes sion étaient très modestes, mais il aimait Dieu et l’intérêt de
Dieu. Il priait pour l’intérêt de Dieu, Le contactant en com mu nion, et il faisait
confiance à Dieu et devint un avec Lui. Voilà les caractéristiques particulières de
Néhémie par rap port à sa rela tion avec Dieu.

Sans aucun égoïsme

Dans sa rela tion au peuple, Néhémie était dépourvu d’égoïsme. Il ne
recherchait rien pour soi. Bien qu’il eût obtenu le poste élevé de gouverneur de
Juda – il agissait en fait comme le roi de Juda, représentant le roi de Perse – il ne
chercha jamais rien pour lui-même. Néhémie ne cherchait pas ses intérêts
personnels. Il était toujours prêt à sacrifier ce qui était à lui pour le peuple et pour
la nation. Il était le gouverneur, mais il ne reçut aucune com pen sa tion pour cela
pen dant douze ans, parce qu’il se rendait compte que la con struc tion du mur était
un lourd fardeau pour le peuple (5.14-18). Il ne voulait pas aug menter la charge
qui pesait déjà sur eux. Au lieu de recevoir une com pen sa tion, il pourvut aux
besoins quotidiens de plus de cent cinquante hommes.

Néhémie faisait aussi partie de ceux qui étaient prêts à se battre contre
l’ennemi, et il prit part à la veille de nuit (4.17-23). Il ne laissait pas cette tâche aux 
autres mais y prenait part personnellement.

Ne s’adonnant pas à la convoitise

Que rien ne soit dit au sujet du mariage de Néhémie est frappant. Je crois que
par contraste avec les juges et les rois, Néhémie eut une seule femme. Il ne
succomba pas à la convoitise sexuelle, mais David et Salomon s’adonnaient tous
deux à la luxure. L’assouvissement du désir sexuel fut la raison principale de la
pourriture de la famille de David et le facteur prin ci pal derrière la perte du
royaume par David et ses descen dants. Néhémie était pourtant complètement
différent.

Je crois que pen dant les six mille années de l’histoire humaine, il n’exista
personne comme Néhémie. Personne ne se plaignit jamais de lui. Tous l’appré -
ciaient et lui étaient reconnaissants. Nous pourrions dire que Néhémie était un
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ancien remarquable, le meilleur exemple de ce qu’un ancien devrait être. J’espère
que tous les anciens dans les églises aujourd’hui seront comme Néhémie.

NÉHÉMIE VA VERS ESDRAS AFIN DE RECEVOIR L’AIDE POUR
RECONSTITUER LA NATION DES ÉLUS DE DIEU

Néhémie était un chef, un gouverneur d’une nation, mais il était absolument
dépourvu d’ambition. Cela est indiqué par le fait qu’il avait reconnu avoir besoin
d’Esdras. En ce qui concerne reconstituer la nation, Néhémie se rendit compte qu’il 
ne connaissait pas la parole de Dieu. Mais Esdras, qui était connu pour son exper -
tise dans la parole de Dieu, était encore en vie, et Néhémie était disposé à aller
vers lui pour demander son aide. Beaucoup de lead ers aujourd’hui ne recher -
cheraient jamais de l’aide de cette manière. Au con traire, étant ambitieux, ils
camperaient sur leur posi tion et ne voudraient pas qu’Esdras les aide. Mais
puisque Néhémie n’était pas ambitieux, il invita Esdras. Néhémie savait que sans
Esdras il ne pourrait pas reconstituer le peuple de Dieu.

LA RÉÉDUCATION POUR LA RECONSTITUTION

Pour reconstituer les élus de Dieu, il est nécessaire de les instruire de la parole
qui sort de la bouche de Dieu et exprime Dieu. Cela signifie que reconstituer le
peuple de Dieu revient à les instruire en les plaçant dans la parole de Dieu, pour
qu’ils puissent être saturés par la parole.

Les Israélites avaient passé au moins quatre cents ans en Égypte. Pen dant ces
années, ils avaient dû être constitués par l’instruction égyptienne. Puis ils furent
amenés à Babylone pen dant soixante-dix ans. Zorobabel, Esdras et Néhémie
naquirent et furent tous élevés chez les Babyloniens. Après le retour du peuple
d’Israël de Babylone, ils se mélangèrent aux Cananéens. De ce fait, les Israélites
étaient constitués par la cul ture égyptienne, babylonienne et cananéenne. Ils
revinrent pourtant pour être le témoignage de Dieu. Mais com ment un peuple
ayant la con sti tu tion culturelle de l’Égypte, de Babylone et de Canaan pourrait-il
être le témoignage de Dieu, l’expression de l’homme-Dieu ? Ce peuple-là n’était pas 
les hommes-Dieu. Com ment pourraient-ils exprimer Dieu ? Pour être le
témoignage de Dieu, Son expres sion, il fallait qu’ils soient rééduqués dans la parole 
de Dieu.

LES ISRAÉLITES DE RETOUR DEVIENNENT LE TÉMOIGNAGE DE DIEU

En plus d’être rééduqués, les enfants d’Israël avaient besoin d’être élevés,
comme des enfants sont élevés par leurs par ents. Les par ents non seulement
éduquent leurs enfants, mais spontanément et inconsciemment transmettent
presque tout leur être dans leurs enfants. Ils transmettent ce qu’ils sont et ce qu’ils 
pensent à leurs enfants. Finalement, cela constitue leurs enfants pour qu’ils soient
sem blables à eux. C’était là le besoin des enfants d’Israël.

Avant que Néhémie ne revienne, la nation d’Israël était dans le chaos. Les
devoirs des sacrificateurs n’étaient pas clairs et personne ne s’occupait des Lévites
et des serviteurs. Les chanteurs étaient présents, mais personne ne leur avait
ouvert la voie pour qu’ils chantent et soient formés en des compagnies. Néhémie,
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avec l’aide d’Esdras, avait complètement reconstitué la nation. Puis Israël devint
une nation particulière, une nation sanctifiée et séparée pour Dieu, exprimant
Dieu. Ils furent imprégnés par la pensée de Dieu, par les considérations de Dieu et
par tout ce que Dieu est, ce qui fit d’eux la repro duc tion de Dieu. Chacun devint
Dieu en vie et en nature grâce à ce genre de con sti tu tion divine. Le résultat est
qu’ils devinrent une nation divine sur terre qui exprime la caractéristique divine.
Ils furent constitués personnellement et collectivement pour être le témoignage de
Dieu. Les captifs de retour devinrent le témoignage de Dieu grâce à la recon sti tu -
tion qui eut lieu sous la conduite de Néhémie.

Le point cen tral et cru cial des livres du recouvrement, qui se terminent avec le
livre de Néhémie, concerne les qualités adéquates et bonnes pour diriger. Tandis
que l’historique de la direc tion dans Juges, 1 et 2 Samuel, 1 et 2 Rois et 1 et 2
Chroniques est sombre, l’historique dans Esdras et Néhémie est en revanche
lumineux. Dans Esdras et Néhémie, trois chefs sont mentionnés : Zorobabel,
Esdras et Néhémie. Ils étaient des meneurs excellents, mais le plus grand et le
plus élevé était Néhémie. Néhémie était le chef par fait, le meilleur chef de toute
l’histoire de l’humanité. Seulement sous la conduite de personnes comme
Zorobabel, Esdras et Néhémie, Israël pouvait être reconstitué pour être le
témoignage de Dieu, l’expression de Dieu sur terre, un peuple absolument différent 
des nations païennes. Cela est un type de ce que Dieu veut que l’église soit
aujourd’hui. (Life-study of Nehemiah, p. 29-33.)
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